
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

EXTRAITS :La visite du collectif algéro-français a également été mise à profit pour visiter 

l'ensemble des nécropoles de la région pour prendre des photographies et des vidéos dans le but 

de sensibiliser les autorités françaises et algériennes sur la situation de dégradation avancée de 

certains cimetières chrétiens en Algérie. M. Candella a souligné dans une déclaration au Quotidien 

d'Oran, «la nécessité de maintenir un contact permanent avec les élus locaux algériens afin 

d'articuler ensemble la mise en place de structures efficaces pour la sauvegarde des cimetières 

français». M. Candella et les membres de sa délégation n'ont pas manqué de rappeler, dans ce 

même ordre d'idées, l'accord signé en 1966 entre l'Etat algérien et son homologue français, 

conformément auquel les collectivités locales algériennes sont tenues «d'assurer le gardiennage, la 

mise en       place de clôtures et l'entretien des allées principales. »  
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 Les deux équipes d’administrateurs du CSCO auront parcouru quelque 3 400 km à travers l’Oranie  et visiter 

plusieurs nécropoles : Oran, Mascara, Relizane, Mostaganem, Tlemcen, Saïda, Arzew, Mazagran, Mers-el-Kébir, 

Hassi-bou-Nif, Perrégaux, Saint Denis du Sig, Sidi-Bel-Abbès, Aïn-Temouchent, Tiaret, Le Tlélat …… 

 Après une analyse rapide, il apparaît actuellement que seul le cimetière chrétien de Mascara est à citer en 

exemple : entretien parfait et régulier, gardiennage permanent sous contrôle vigilant du Maire, du Préfet et de notre 

Délégué Algérien. 

 Pour les autres nécropoles, il y a lieu de constater une totale négligence, voire même pour certains un total 

abandon. Concernant Tamashouet à ORAN, la Direction des Pompes Funèbres d’ORAN en assumera l’entretien et le 

gardiennage. Il reste encore un vaste chantier concernant les murs d’enceinte et qui devrait se poursuivre durant les mois 

à venir. Tel est l’engagement du Maire d’Oran. Il convient également de signaler l’accueil qui nous a été réservé par les 

autorités locales qui nous ont écoutés avec attention et se sont engagées à donner les instructions nécessaires pour un 

meilleur respect de ces lieux .Nous allons poursuivre les contacts avec les plus hautes autorités françaises afin de les 

convaincre de l’importance de ce dossier de sauvegarde et de réhabilitation  des cimetières français d’Algérie. Il convient 

de signaler que très peu d’Amicales ou d’associations d’Anciens oraniens prennent à leur charge l’entretien de leurs 

cimetières. 
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